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Un crime mystoriaux
PREMIERE PARTIE

Lentant du malheur
1 Suties

li ne connaissait pas lu va.

‘eur de l'argent, tnais il devina
que c'étail avec ces prtits  mor-

evaux de tnétal que les char bon-
tiers se pro uralehit tout ve qui

leur était nécessaire : du linge.

des vétemeus. du pain, le vian-
de ot le lard qu'ils faisaient cui-
te, des légumes, herbes où raci-

nes incilivur:s que celles qu'il
trouvait duus le bois, des œufs;
lus gros que vux ponds dans,

es nids des arbres. ;
Ce fut une révélation Il avait,

compris la raison, la nécessité du
travail, .

1] devint songeur, soucieux.

Quelque che be tourmentait.

If était jeune et fort; mais que,

faisait-il de sa jeunesse ! A quai

loi servait sa force ? I! voyait

travailler les charbonniers, et il

sentait «nu lui © murela honte de

ne rieul'aire
Un jour. ii vit un hevalet

inoccupe. «a scie était i «ote.
{1 vat une sorts de tressaill-|

ment nerveux «t ses yeux erin.

 

“uit une per.
che sur le chevalet, prt mesure,
ausi qu'il avait vu fare, pour!
Conper de snesne longueur, et se
with soler.
Tatar de lui, on vria.
~Braro! bao! eo

Veen!
Cleat quid nist pont ga

che du tout. dit Une teuige
—On dirt qu'il n'a fait que

ca toute sa ve t
— 1! est tort et il est adroit.
Sy voyant encouragé. i} vouti-

nas. Les cufants Étatent en ud-
Miration devant lui. L'ouvrage
fondait dats es mains. pour
nous servir de l'expression d'un
vieux charbennter. Sans preu-
dre Un- inate de repos. cans
Jever 1 uux vu l'air, ue regardant
ni à droite 1 à gauche, 11 siuit,
acuait toujours avec acharnement
avec fureur. nvér une sorte de
pursion. Le bus coupé dee lon.
Bucur sentissait autour de
ui
À Vheure de la soupe on fut

eblige de l'arrêter.
— Viens, lui dit-on.
Cu l'emumena. Il s'assit à lu

table des chathuntiers et wan.
ges avec eux. Le travail lui
avait donué de l'appetit; il de-
vora tout ce qu'on mit devant
lui. On ne trouva point qu'it
matgeait trop : 11 avait bien ga-
gner von diner. [| travaille en-
core le soir Il revint le lende-
Buin, il revint les jours suivants.
Quand il ne sciait pas, il

brouettait des charges énormes.
Il widait à empiler l« bois, à
construire les meules; on l'em-
ploysit à tout. Où a’eut jamais

lui dire: ceci est mal fait. Il
alluma et entretint le feu des
cheminées ; il ouvrit el ferma les
oûuvreaur; il fit du charbon En
uslques mois, le sauvage était
evenu charbonnier. It ue rece

vait aucun salaire. Pourquoi lus
surait-on donné de l'argent ? 11
n'aurait su qu'en faire. Mais il
n'aveit plus à courir dans la fo-
rêt pour trouver sa nourriture ;
il y avait toujours quelque cho-
se pour lui duus les huches,
qu'il ait travaille ou non. Léhi-
veril n'avait plus à.redonter le

Yaa routade, savoursnt

 

ce au foyer. devant les büches

U s'était, ou le comprend, faci-
lement habitué à aue meilleure
nourrituze, aux aliments cuits.
Toutefois, il préférait tuujuur-
l’eau su vin, qui lui sembluu
une boisson détestable.

rester constamment aves
charbonniers ; mais, bien qu'il
se {ut pen a peu apprivoise et
familiarise. il était toujours
l'homme sauvage. il aitnail sa
liberté Il préferait sa litiere de
feuilles se hes dans sa grotte à
un lit dans Une hutte.

L's «harbonniers étaient
quelquefois quinz- jours, trois
semaines et meme plus sans le
voir. Quand il revenait, on lui
faisait fete; on lui donnait à
wunger ce qu'on avait de meil-
leur Comme ou connaissait ses
gouts, vite on lui faisait cuire
quelques pommes de lerre sous
la cendre. Les femmes le flat
taieut, les enfants lui faisaient
tOille caresses, satitai-al sur ses
genau, youu.ent avec lui.

On l'amadonait, an aurait
voulu le garder, non pas seule-

j urent parce qu'il rendait des ser-

viceset que c'était un cheval à
, l'ouvrage, mais parce qu'il était
bon. Ou l'avait pris en affection
On avait patie de son triste sort.

Isavait bien qu'on l'airnnit.
gntons ces braves œens, hôtes
comme lug de la foret, étaient +
amis © wats il restait insensible,
en ajparehce,a toutes les avahies
rien ne pouvait Je s“duire. Heétait
site le à »a grotte, à la source : ¢

“tres lnapide lu ro hor, comme les Hit oe qu'il avait vu fare.
lierres aux flancs dentelés et!
anguleux de la Bosse grise, Evi-
denur-nt 1) trouvait dans sa vie
errante un cham infini: 1! se
replongeait aves houh-ur duns

vu quel-
2que motte son is lement  Aioz-

éheieusement bere par le chu-
chottemest des fouilles et le
chant des oiseaux. regardant
passer les nuages. il reprenait
ses rêves nvetérieux. itt-rrom-
pus par les distractions du tra-
val,

Pendant ce temps, 1l revenait
a sa nourriture d'antrelois : sl ne
wnangeait pas de bonnes choses
commie chez ses amis lez char-
honniers . mais il ne s'en portait
pus plus maj
Eu entendant parler autour

de iui, 11 avait appris la signifi.
cation d'un certain nombre de
mots el à les prononcer. Il disait
oui, non, bonjour, bontoir, merci.
monsieur, madame... Il nommait
également plusieurs objets:
pain, viande, fruit, légume, svie,

18, charbon, ete. Celaindiquait
qu'avec un peu de bonue volonté
et de patiencr,on aurait pu,peut-
être eu peu de temps, lui appren-

dre à parler. Mais trop occupé
de leurs travaux, ne voyant en
lui, d’ailleurs, qu'au pauvredia-
ble, un innocent, condamné à
Une existence misérable. les
charbonniers ne pensèrent pas
u lui readre cet immense ser-
vice.
Ses vèlements a'usnient vite,

quand mèmeile ne s'eu allaient
pas en morceaux arrachés par les
ronces et les épines. Cependant
len charbonniors et les personnes
qui le rencontraient dans la fo-
rêt remarquêrentqu'il était tou-
jours asse2 convenablement vêtu
légèrement l'été, chaudement
l'hiver.

Ceci pourrait tonner. Voici le
mot de l'énigme.

 

S'il eut voulut, il aurait pr
es
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Tan DU QUUTIDIEN ctaient ouvertes : il avait sa pla- ! veillait sur Ini, hoamage rendu,
à la mémoire de su chere défante.

‘rouges Où ls flumitnes du fogot. Au renouvellement de chaque
saison, bâtis que personne put
eavoir où il allait, :1 sortait de
chez lui. ayant un paquet sous
cm bre M gxgnait la forêt,
suivait le puiscun jusqu'à sa
source et déposait son paquet
dans l'infruetuys té du rocher.

Le jour memeou le Jendmain,
venant boire a la source, Je cou-
reur des bois trouvait le paquet,
qui contenait, prescrte toujours,
Un vêtement complet et une ou
deux chemises de bonne toile de
ménage.

: Nous l'avons vu couvert de
! deux peaux de loup à peu près
ajustées a sa taille,

Crest apres Phiver Taus-1x44,
qui avait “té «xtrémementrigou-
jreux dans les montagnes des
! Vosges. qu'on lui avait vu por-
ter. pour la premier: fois, cette
eapere de pardessus
Ala lin d- lantoinne. vue

bals de loups probablement
ease dane uatto  coutrée.

est veu ho hr un refuge
dais ta Part de Marerlt
Comme on n'aime nulle part

le voisinsr+ de ves bêtes nuisi-
bles et dangoreuses. on leurtit
lu chasse,

Dix vu douze furent tués
plusieurs autres blessés, dont
deux murtellement.

Ceux-cà moururent lun pres
de l'autre dans Un fourre ot tu-
Tent trouvés quelques jours
apres par le coureur des bois.
Un jour il avait vu uu char-

bonnier dépouiller un renard
qu'on avait pris dans un plege

  

 

I dévonilla des betes et cme
j Porta les deux fourrures

Mais. cormia+ nous les verons
tout à l'heure, ce n'était point
“parce qu'il setait fabrique un
‘vetement avec les doux peaux
de oups qu'en lui avait donne
le non de Jean Loup.

\
!

LA LEGENDE DE L'HOMME sAT-;
VAGE

Une femme de Mareille avait
reconnu le sauvage. Dlle atfir-
l'avoir vu à Epiual. dans une
baraque de saltimbanques. deux
ans environ avant sa prernicre
apparition duns les bois de Ma.
reille

La chose était possible, pou-
vail être vraie.

Undevrait admettre alors que,
dans son enfance, il avait été
volé quelque part par les saltim-
banques ; que, devenu grand et
fort, dégoûte du rôle répugnant
qu'ou iui faisait jouer, las d'être
maltraité par ces bohémiens cou-
reurs de foirus, qui ne voyaient
en lui qu'une chose à exploiter,
un appât à offrir su public, il
avait un beau jour rompu sa
chaîne d'esclave ‘et s'était réfu-
gié dans les bois, montrant
ainsi qu'il préférait vivre seul
au milieu des bétes qu'avec des
hommes.
Ou aurait expliqué ainsi,

d'une manière vraisemblable, sa
présence dans la forêt.
Mais vela était trop naturel,

trop dans les choses possibles
pour qu'on eût le bon sens de
l'admettre Aussi lesaffirmations
de la femme de Mareille trou-
vèrent-elles beaucoup plus d'in4
vrédules que des gens disposés
à les accepter.  

 

16, Core pv Passace, LEVIS.

COTE et VESSOT,
Fahricants  d'Enstruments Aratoires

NO. 80, RUE ST-PAUL, et 32, RUE ST-ANDRE.
BLOC RENAUD.

M CHS T.COTR (st herreux d'informer ie pani agricole qu'il s'est assiré, >
vOucours d'il homtns d'une genni= «xprrience dars la fibricaton des Machines
Aratoirrs M. SO VE-ss #1, invente vet constr“cteur «lt célèbre Sernoir à Grains ‘ie 0
nom Les Tony. ux ssn én ont ouvert, à grun le frais, Une maaufs :ture qui lear
@ettra do dont ora lent com ate pid grande uiensiog, t d'exdeuter les com-
mañiles Avec plie de prompt

Voci l'enutusration due priacipanc rssirum A4 704 nons nffrons en vente :

CHARRUES A PERCHE (orgee =t ur-iie d'acier ponc deux chevaux.
» en fue, lents modi.

 

  
  

   

 

on = tas. rue ori, pour côluaux.
. © dits * Amb: tu cul‘ivateur ” on charrue- à trois ai:lons
+ “ à 1 ble versotr, pour renchausser.
“ “ sous-sol,

 

0 AUGuel; 08 ta hie toate sorts de charrues, Merses cironlairas faisant
dub <navrage ct D'un" manic vaporieure à Conte autre. Hersss en fer vn trous et
quatre parts, (ultrateurs pour un ot deux cheratx, aussI cercieurs d jardin avec
les accessoires. Uroch-t.D'incheUr cu: chaurace pour jee aouvenix dofrichements,
Petit-s "larmes 4 main noir sho trer dans un jardin potager. Semoir Vussot, une
aptc:ailté - Semo.r à grins, combines avec hurses, ron eau «t appsre.l pour semer la
que de mic Semoir » graines de jar dia. Palles 4 chvv:1. Pioch-s à fourchons.
Rateaus pour jardin, Arvach'.-sou-h:e et pierres, Mn bines pour fair te beurre,
Cuaater et ls petrir. Barattes. Marhin= à scie ulsir: Machiavs à battre à bres.
Crib'-» ordinaires. Crbles aépsrateurs Cope tutinss, Ma-he-pailie. Fauchenses,
city diff rents modees. Moissonaeuses, quitre modes, Fansu-ss mécaniques pone
un ch-vil. ftateaix à ch-vai, Chwrett«s : foin. T-mb:r:au é~2siis. Cimton 4s ms
Kasin. Lev<r pone ailer à grai-sse JM roues de voitures, Laveuses m :caniques,

Banos do camp, L'iaie-e-amac, Lit: 1e camp Biouei «a ordinaires. Broueties jour

1am or (ee Wo Ichas à jalites, Ecrè nous» £2 alt. Ensacheur mobile. Meuse dal.

tsar +6 faute de fauchouses. Presse & eal “te, etc, Nous prenons aussi des

 

 

   

   

£ immandes pour la < gg." B'avvustisli et je véléore plaute consouds à (-uilies rudes,
at +8 aibres feritiers d- là peyiaicre de M. A. Daipais, En ‘né:n2 temps, nous sommes

14-018 POUT 1a V=0l4 de G:8a-6 de canne ambr-bitive, «6 de tons les apysrètlé desti-

nes à la fibncat :
a

où du sirop »4 du sucre ddecanne,
B ‘eux, C'HUROGENE OU PRUCEDE BOMMER PUUR FABRIQUER
SORTE- L'ESGRAIS.

MFLou <iamm-nt on magasta un assortiment de pièces à ia disposition le ceux

qu pho des reparat.ous » fatre b ler-s iustiuments,

COTÉ et VESSOT
Boreau de Poste. Boite 184, Québec:
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Levis. 3 sept. 1881

 

Ferronnertes ! Ferrnnneries !

J.-E. Martineau
Marchand de tr et Ferronneries

Rue ST-JOSEPH, No. 129
A a wre pe : ze

pets ct
am» (oration ola

se ugmen!
Gils de L@ireres qu:
CUT fe pies mpi tt
willy ard quehec. Ii
fours ren: voir seb offing «ot .
tot ges priv qui {en 8 la ertitade, «a.
thsi runt tans tra Ac ieleurs

seit eus comes 1
le pelutar< de toute. -ofies, huiles, ver-

    

  

A
ement 01

auj uid buy ee
“iv BROTH

  
 

  
ret  

   

nie ties wove, icte de tablet
feirpitne 4- m i ode me bees poor

bBiffog a wud t {rblantier,

- avast —
Coute:let.cs de tost g ne, pobls assor.

the vie Loabinrdrs,
Tous ces 3-i10" ca apsnt »te scholsoûs

des ciecanetrices ercvpliontelies permet.
teal de I>» oficic & des prix qui dedizal
(pute Comp-.iiion,

Pt profite le cette occa on pour rom=r-
Cier tous ces am 16 #1 le public, «a gêners!
pour le bivnvelliant patronage qu'il en a
reÇu jusqu1 Ce ‘our el 11 espère par 6 ma-
Dière de fa.ro ies affaires coutiauer a le
merrier,

J-E MARTINEAU,
Marchand qu'ncail'er.
Reg Sr-Jotæ-u, No. 129.

GHO* Er DETSIL :

Messicurs les marchands de 12 came
une ‘ont pris de vente voir nus prix et
Assort:ment. Nous sarons toujours heu-
reux de donter des informations sar nos
pr.x aux personnes cloigaees,

4 août 199? —!m

AS AUX ENTREPRENEURS

 

Des scutnissioni Gachatees, airoseé-s |
au scussigné, 6:00. veguas à ce Bureau
Jusqu'au 16  UCTUSRE prochain
chain, iaciusivements, pour l'érection
d'un neuvesa palais Lgisiatil & Quebec.

Les plans et le ‘levis descciplif de l'ou-
vrage seront visibles à ce bareau, true les
jour. à compter du 2 UCTUBRE pro.
chala de 10 heurve à. ms. À 4 hsar se p. æ

Les soumis.ions devront êre endos-
sees : * Soumissiva pour Palais Lägis-
Latif."

La Départemmat ne sora pas Lsau d'a-
cepter ta plus basse ni au:une dus sou.
missions.

Par ordre,
ERNEST GAGNON,

Secretaire.
Departement de l'Agricu.ture

wt dos Travaus Publ.cs,
Québec, 16 juin 1832.

N.B—Pas de roprodociion ones us
ordre ann 181 par éceit,

3! juin 1882, 101

 

Auguste Pacaud
AVOCAT

THE
Noir, Vert et Japon
De toutes les sortes et de

tous les prix

Un assortiment très complet à
des prix réduits.

1 JOSEPH & FILS
RUE DALHOUSIE

QUEBEO.

LOTERIE
Pur our en ail. à la construction de

Fouvrise de

St - David de Lauberiviére

Provident-Honoraire : Mancegnsur J -D,
DEZIBL. Pire Cure de Léis

Comte d'eroanisation - Son Henacur le
maire de Lévis. George Couture, Ber,
préetdent ; Themes Bunn, Ecr.. vice
vésidot : P.C. Dumontier, Juilen

Chabot, Edouard Couture, Euence
Semson, Fre Xavier Lemicus, écr.

Objets dela Loterie :
Un pris vr or de...+... $300 —$500

    

  

  

Uu prix en or Je . su 300
Un jrivanorde..…… cer WO— 200
i Unprixenorde....... coos 100= 100
Quatre prix enorde..... .... 50— 2
Quatre prix enorde.. .... .. ?5— 100
Dix prix ew or de..,, 10— 108

! Vingt prix en or de, 3 100
i Cent prix en or de 2— 200
| Deux cents prix ea . 1— 200

‘ TRENTE PRIX :
; 90 LOTS DE TERRAIN

! de 40 pleds de front sur 90 pieds
de ; rofondeur, ésalués à . $200—45,060

Total| otal deg prix. .....PO«$3,000

374 LOTS 1!

Prix du billet : 25 Centins seulement.
Le but qu'ont en vue les organisateurs

* de cette loterie étant d'aidr à payer 1%.
glive de $t-Darid, le comite cepère rece-
voir l'encouragement géseral. Toutes les
précaut ons ont êté prises pour donnes: tm

| Usaction au public. Le Lage au se
aurs lieu I 12 octobre prochain. Les ii.
“rte devront être retournés au plus tard
à la fu de repiembre.
Madame veuve Freire Bourartu de 8

Levid, de l'Auderivière vil l'agent géné
ral à qui touces demaries de billets où

| correspcbdances devront être adressées.
On demande des agents dans toutes ies

pacoisses.
| Lame veuve PIERAE BUURASSA,
;  aj=0t-genèral, St-David l'Aubernvière,
| 28 avrfi 1882.

; G. Bellerive
AVOCAT

139, Rue Saint-Pierre
VICTORIA CHAMBERS

Jacques Varilant ne l'oubliait À continuer. ST-JOSEPH BEAUCE, P. Q. | Basse-Ville, QUEBEC.

point De loin, constamment, tl | 20 mars 1812—ôce 31 août 1882 —6æ
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“LB QUOTIDIEN"
Journal du soir

PARAISSANT TOUS LES JOURS
Pria de l'abonnement:
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Taus des annonces :

Première insertion - - 10 cte. le ligue.
Emsartion subssquente =  § +
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LA GUERRE EN EGYPTE

Caire 20 sept. |
Abdelish Pssha commandant & Da.’

miette, à Été tué par ses soldats,
Londres, 20 swept.

Os mande du Caire, qu'en conséqueu- |
ce du Jésordre dans le quartier arate, |
le généual Wo'seley menace de fuire feu ;
de jm citadelle ni les événements we |
renouvelleut. Cependant, on ajoute pas,
foi à cette nouvel a,

 
Caite, 20 sept. 1

Voici que'quee renseignements au su-
jet de l'assassiout de Aldelish Pasha.
Abdellah surait dit à vo régiment de
noire qu'il esférsit que les soidats se
battraient jusqu'au dervier. li déclara
Qu'Arsbi était un traître et s'était enlui,
muis, qu. Hutr-ei-Uwar avait oprceé
une résistance lier: 13ue.

Les roldats demandérent pourquoi i's
risquersient leur vie pour Arabi et
Abdcilub. Ce dernter répoudit quis ne
se battraient pas pour lai, mes pour
leur religiva, leur pays et Caliph.’
Comme lui, iis devraient être qrêts à
mourir. Les svilats crièrout “à ur,
meurt” «tune balle v'atteignit ec
pleine poitrine.

l'adresse du géréral Woisel y aux
troupes les féscitunt sur leur conduite
pendent la récente compoyne «ra ve à
chaque régiveut à trois parsdes sue
Ceumvez.

Alexandiie, 20.
Il n eu du tumuite uv Domantour,

trois hommes -otété tués. On a en-
voyé un régiment suglais en cet codroit.

— Le Kbédire u comiuniqué au
Suitan la lettre de soumission d'Arabr.
Ce dervier dit daos cette lettre: ** J'ai
Cbéi aux exigences du patrictisme. Ma
mission ert terminée. Je me suumets
maintenant à la volonté de mes conqué-
sant.”

Le Suitau et le Kbédive contiouent
d'échanger des communications su tu.
jet du prochain precès d'Arabi, et cetle
affaire cacite beaueoup d'intérêt ici.
Des cffcirs de baut runig et des citoyens
s'efforcent d'obtenir du Sultan la pro
messe qu'Arabi aura la vie sauve. L'on
croit généralement qu'ii sera containeu
de trahison et condamté à mort. es que
finalement sa vie sera épargnée rice
à l'intervention du Soltao, qui tâ-hers
de le faire bantir aux Etats Unis,

Caire, 20.

Arabi ofirme que tous << actes cot
été faite à l'iostigetion du kbédive et
du sultan, et il était incapsbie dem} é
cher l’armée de re battre. On a décou-
vert dans son burcau des docauments
importants cotoxtnast la guerre.

 

NEUVIEME BATAILLON '

La dernière Gazette Officielle cou-,
tient la ncminstion du iieutenænt-:
eclonel G. Auwyot au poste de com-
mandant du 9e batailioo, voltigeurs de
Québec. Son prédécesseur Le it-colonc!
J.-B. Amyot pread sa retraite en rete-
nant som grade, spres uo long état de
wervioe, ayant fait partie du batailion

is aoû origiee, socompagné l'exsé-
dition de la Kivière-Rouge.

C'est l'intention des officiers de ce
régiment de faire cet automnele sertice |
sasuel.
pme i

LE GENERAL GARNET WULSE.|
LEY

Un médat jeune ct capable. qui a eu
du vtocès, dont les services ont été équi-
tablement ec ibéraiement récompensés,
est une rara dris dada l'artmée sogiaise.
C'est pourtant ie cas de sir Garuet
Wolseley. |

Et, ce qu'ils de plus rcmarquable
dans sa carrière, c'est qu'il doit von |
svancemenl et ses récompeotes, BoB;
point & des influences de fumiile et à des |
protestions iodirester, mais à von propre |
odeite.
Comme tous ceux que le ruacès a fa-

vorisés, il doit besuooup 4 la’ fortune. |
Os plutôt, o00 : 31 ne lui doitrien, puis- |
que © qu'il tient d'elle, il ce l'a reçu ui |
as litre d'empruet vi à titre de don,
sis qu’il le lui « hardiment arrsché. |
Oo Be pourrait tas oun plus dire de!

lei que la fortune lui est vence en dor- |
maoi, car il Ou jamuis dormi depuis
qu'il est entré au service militaire. |

 

 

La plupart des hommes pourraient jumais elle a réelicment et réricusement
être Ou faire quelque ébese »'us snisis-! bessiu de rou services.
mient seulement Sue shasoe aur dfx de!
celles que la fortave leur offre. Sir.
Garnet W
passer use reuls.

dix-huit aus, il curs dans l'armée, ii
s'est lsneé avec tonte l'énergie doot ii
était capable dave chacune des direetions
qui lus étaient ouvertes.

: échement abandonné la France à son

olecley,lai, n'en » jamais inisré

|

esfant.” Avec wwe pbysionomie engh-
pe rel 205 geaute, il 3 oette apparence physique

Depuis le jour où jeune homme de

|

qui décote lo travailleur infutigable, et
Cette petite stature gue lu nature pe
pli à donner aux grands hommes.

homme, ei la destinée iui offre jamais

Il n'avait pos encore viagt sen quand
il evleva d'assaut uno redoute à Burnab,
où il fut grièvement blessé et cité à
l'ordre de jour.

L'année suivante, il était on Crimée,
od il reçut une nouvelle blessure, et où
2 antl été hind r wort sur le
champ de batailie s’il n'oût en soin d'af
fzmer hantement se vitalléé.
Envoyé aux Indes, pec de temps

aprés, il participa à la plepart des gran
des batailles de l'insargection (Muliny),
J compris cetle qui délivre Luckoowæ.

T1 prit également pert à la grande
guerre dos loden. Il ovait même, déjà,
à cette époque, donné de si nombreuses

uves do valeur, qu'on l'aveit nommé
ieutepant-co'one!, bico qu'il ne fit âgé
que de ringi-sept ans.
Un peu plas tard, nous le trousont

au Canada, od il me tarda pas à devcnir
une sorte d'idolo pour tous, ef où, après
avoir longremgs pour ainsi dire, joué à
esche-cache avec les rebelles fénicns,il
se fit une bri'lante réputation de gévérai
expéditionnaire, ca parcourant le pays
eu tous sens, ssos perdre un seul bomme
et #308 qu'on ait eu à signaler on seul
as d'itreguerie parmi ses woldais.

Considéré dès lors comme un officier
pleio d'avenir, il fut placé dansles bu-
reaux des Jurse (Guards en qualité
d'adjudant genéral assistant, Mais,
même là, son activité impatiente n'affr-
ms de diverms manières, et par ves
écrits, i: obligca mes compatriotes À s'oc-
caper encore de lui.
Es emcnt lamider avec tontes les

questions qui touchaient à lu discipline
misitaire et aux problèmes plus compli.
joés de a haut politique, «ir Garpet
{comme on appeluit déja) écrivait sur|
res deux sujets avce une égule compé-
tence et un éga succè-. :

Vif, actif, conscient de sa force, 1m
patient de repos, mais lOujours prêta.
affirmer 6a personnalité, i se frayait un i
pa-<aau inilieu de tous et il allait de :
l'avant avec ia confanee d'un homme.

 

 
qui se sect uppe:é à jouer un grand rie. ‘ de retourner à Lévis par une autre voie, M

L'oco:sion tant désirée se prèés-oùs
enfo.
#,* Les procédés violents ct inégaux

du gouvernement aog'ais eo Afrique -
aysrt rendu la guerre inévitab'e sur la
Uôre-d'Or, sir Garoet, qui avait publié |
de très remarquables articles sur cette |
question particslière semblait tout par-

 

K QUOTIDIEA

une ocession plus réelle
uvent créer les journalistes affamés

& nouvelles. 11 ys, 00 effet, en lui,
des qualités plus grandes que celtes
qu'on s'est accordé loi reconnaître et
que celles dont ila jusqu'ici pu faire

ave, Ji a pour eels da temps devaot
ui, puisqu'il n'a que querante-seuf ane.
Bien qu'il soit sé en Iriende, il des

eend d'one vieille famille du Siaffords-
bire,
Comme preuve de son bon jugement,

on peut sjouter qu'il a ramené dans son
pays uve des plus graciouses et des plus
eburmsntes Canadiennes qui aient ja-
ronis été “importées! *— Vanity Fair.
er

TRIBUNE LIBRE

Montréal, 19 sept.

Tous les chemins sont bons pour
venir à Montréal. Li n’y a que l’emberres
dachoix. Ma mauvaise étoile m'a fait
prendre le chewin de fer du Nord. Ti
y uvait foule. Le seui char de première
Clases était littéralement encombré ; les

ssagers se tens/ent debout, s'appuyant
fee nos sur les sutres, su risque J'é-
touffer. Le chsr sMion qui compte treize
chaises et deux ptits sofas étaicot
remplis—et nous avuns Vu quatre ou
0189 datues assises par terre duns l'allée
sur des petits tuborrets de pied que les
autres passagers leur uvaient prêtés.
Comme les passagers we plaignaicot, on !
leur répondit que la compagoie n'avait ;
pes d'autres oburs à mettre à la dispusi-
tion des coyageurs. Muie la compagnie « |
bien le soin de preudre urgent des |
toyageurs quitte à ceux-ci des'arranger
come iis pourront. !

L'un u fait beaucou; d'éloges de M.
Davis, le gérant de ia compagoie, comme
étant un wécanicien Lors ligne. El en
furt possibe qu'il puisse construire des
chars palais, muis je ne crois pas qu'il
sit fait de fortes études sur l'arc de
rocurer le coofort aux voyageurs.
our mu part, je me eus bien promis

 

 
et j'ai eateodu uo gran a nombre fuire lu ©
même remarque,

Vous connsissez comme moi los
efforts de iu presse de Montréal pour y
attirer des visiteurs darant l’expoition. .
J'aurais voulu que vous evrsiez vu |

 

  

1,200 hubitaots pendant qu'on Aungh-
torre il y en à uo par 1,573 et co Alle-
mague UD par 3,000.

Nuis saz Btate-Unis il y ens us por
600, [i en cot do wémo pour les ato-
oats, I! eut bleu conuu qu'en Améri-
que il y a trop d'hommes ue profesalon.

Les recettes de l'exposition de To-
ronto ont rappor 6 628,293 contre §23,-
304.50 l'année dernière, C'est dooce
uue augmentation de $5,989.50.

L'exçosition du wois courant a duré
dix jours et ics quatre premiers ony
dooué uno recette d'entrée n'utteiguaot
pas 81,000 chacun, ce qui inspira de lu
erainto pour le résultat gévéra”.

—L'enai du chenal de 25 pieds de
ofupdeur sur je lne St-Pierre aurslieu,

Es octobre prochais,
Sir Hector Langevio a accepte l'invr-

tation d'y assister.
L'hon. vstvistre des travaux publios

passers & Québrola journée du 4 octobre,
ot le lendemaio,il ge rendra à Sherbrocke
pour Lu pose de la pieure aoguiaire d'un
nouvel édifice publie que l'on cenatr it
dans cstte ville.

=A propos de Bloudin, le stui.
Toujours & i'époquo où il fuinait

me lruversées du Nisgare, Bondio avant
à «ui 150,000 franes qui lui rupportsicot
des divideodon magoitiques.

Voici comtcot:
Il pariait contre tout venant qu'ii no

Tw TE
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— ue celle que —Liy n au Caoada un médecin par NKCROLOGIK

Lo 17ème bataillon de Lévis vicat de
perdre von quartier-maître, le capitaine
George Currie.

IL étais entré au service dès 1863,
dans la première cowpsguie qui fut of.

iséo par le lieut.-eul. l'honorable J,.
€Bisvèliet. Eu 1865,il ôt le versice
selif sur ln frontière, pendant trois
mois, comme sergent duus la compagnie
du capituine Jean Nadeau,

Le.ler juio 1866, ii était appoints
Quartisr-moîire du 17dme betatilos de
Lévis,

1.0 eapituine George Currier était
eacellent vibeier, w “

Pendant douss vnuées qu'il » 416
| quarticr-wuitre, ses compugocns d'srmes
n'out eu quo dew éloges à lui faire. Il à
assisté à lous les campements. Cette
anvée cuoore, malgré | opiuiétre maladie
qui je minait depuis deux ane, il ra crit
ns& 8 fort pour se reodre 4 son pose,

Ticst more en faitait von devoir,
Fuire son devoir, d'est l'exemple qu'il à
donos au lTôwe bataillon peusunt pre
de quinge ans de service,

Les f'ucérailice du capt. Carrier ag.
{ root lieu d- main wotin & 8 h,

1} recerra les liconewss militsires,
Une parie du 17ème batsillon fera
wcorte,

Uu céinchement de Vantiliene de
campagne transporters ia b ére sur yp
aftiic do canon, towb ruit pan; s'il towbait, son cais-ier

devait payer ou gagnant cing fois ia wise
de celui-ci.

Or, uv jour que ic dit vaissior avit
encuneé un bénéfice évorpe, Blowdin
l'apergat, de haut de lu corde, qui filuit
avre précipitation dans la direction du
chemin de fer.

L. ve su hâte pas pour eels, parce qu'n
était prudent, mais sitôt arrivé tt we pre.
cipita à :a poursuite du disparu,

Hé!ss! 15 train étuit loin ct Boudin
ne revit jam sis »0o nruent.

—Avjourd'hui, 4 Notre-Dume de
Ontréal, n lieu lu consécration de Myr

Lorrain, le vicaire apostoliqur du vou-
veru diocese de Pontisc. Un grund
vombre de proists et de piéires unsiste-
root À Lu cérétonie,

—Un journal fait remarquer qu'us

Lai musique du 17me warcliia ca
18le ot tone les officivin suiviont,

C'est ta dorimarge de ym.
"thie que les off du [T0me jluven
donner dlr 3 gRUE eauagnn

:d utes,

M
t 40823 626 RAPATA 6

: Halifax.
| 20 septembre.
+ Un sccident est arrivé sur le chomin
; de fee Wir: dser et Annugolis. Le con.
+ ci de vitesse pari co matin dJ1Lx
peur Aounspolia + déraillé piès d. h

I mation de B:iwick. Let seci ent + été
l occasionué pur in ivreuntee d’une vuche
,»er ia voie. Un «mployé du chemio,
| sommé Baoners, 8 cu les doux jauibes
Coupéer (text anurt quelques instante

l'espèce de réception l'en fait aux vaya. | pourrait coostituer up paclement ave: plus turd. Un viysgeur du nom de
g-ure. Je veux parier ici des charretiers K8 libéraux battus aux dernières éice-! Mekune « cu ba jamb: fractusée. La

tieurièreæcot désigné puar mcocr la‘ qui tous attendent à !a :tation, ln : tions générales.
chcee à bonne fr, |

Lc mioistére ‘y envoya donc, dans
v'espoir qu'il lui serait possib € de faire
des levées d'indigènes et de conclure la

vrais tigares de bandits, et quelles voi- !
tures! Les charretiers de uit & Q

Si, pour ne venger de M. Blake, M.
locomotive ct deux chers ont été wi co
pieces. Le mécinicien CL ic chauffeur

ué © Mackenzie rétinissait duvs un banquet cot échap;é à ls mort co ee jetmot sur
bec uotdes corro:ses comparés à oelles-là. ; tOus les députés élos en 1878 sous son (a vos.
Mais il oy a pas à bétiter c'est à preo- : égide, is grande table serait pour eux, |

pris. Mais sir Garnet, mieux informé, dre ou à aller à pied. Remarques bien dit notre confière, ia petite suffirurt aux
demaods, quinae jours agrè» son arrivée : que je n'eutends pas dire qu'il n'y a | députés réélus en 1882.
‘A-bas, des troupes a.gleises ct se pre.
pura A entrer co campagne.
Comme les jrurnaux de Londres

étaient alors & court de nouvelles, tous |
ics rédactenrs en chef réclamèrent
d'une commote voix qu'on fui ezpédid: |
immédistement les régiments nécessaires
et...... des correspondants tartiealiers.
On seutait, en effet, qui. y avoit à

ue exccilente ocession de gloire pour
le pays, et de LéceBcus pour les jour-
nagz. ,

L'Angleterre avait tu diminucr sos
prest ge en Europe depais qu'elle avait

maiheure-x sort, subi suns protester un
masque flagrant de bonce fui de la part
de Is Russie, et <oncli une convention
bonteuse par !sque elle s'engagenit à
payer tribut à l'Amérique | Quelle
exceliente cecision de reconquérir tout
le terrain perdu. cn .ivraot bataille à
une troupe indiscipinés d’Asbaptées
armés de twauvais fusils démodés!

Aussi les troupes furent-elles expé-
diées & sir Garoet Wolseley, et les jour-
Baux encombrés de p'us de nouveiles que
d'en aursient fourni six Waterloo.

Par ce moyen, ic prestige anglais for,
comme ou 'y attendait, reconquis, et le
wonde entier est sujourd'hai convsineu
qu'ayaot brûlé Toomassii, il nous serait,
si o0us voulionr, ob Le peut pius facile
de brû'er également S1-Pétersbourg ou
Bevin.
De ia port que sir Garoet prit dans

cette affaire, on ne pent dire qu'une eho-
se, c'est qu’il -'acquitta admirablement
de la tâche qui lu: iocombsis. I! s'y
donna corps et âme se:0D ta coutume,

Les Ashantees nc le désiguaient pos
autrement que sous le nom de ‘l'homme
Qui ne s'ariête pan.” Et, comme il avait
avec fut quelques régiments de grande
veieur ct ue Certain oumbre d'officiers
d'un talent remarquable, il triompha
son seulement de l'ennemi—ee qui eft
été peu de chose—msie du climat, du
pays, de la distance ct du temps, qui
étaivnt les éléments les plus importants
du problème qu'il avait à ré-oudre.

Sir Garnet Woiseley n'est montré
Eraod gécérat aur uve petite échelle, Ti
« am.iemcht mérité les récompenses
Qui lui ont été décernéer, et à tous ceux
qui troureruient à redire à la quantité
ou à la nature de ces récompeuses, on
pest répoudre qu'il ve les x reçues que
cows un puictent uolicipé da dévoue-
meut quo l'Angleterre attend de iui, si

n'a Sir Garnet ent d'un commerce
agréable, Ii est affabie, modente et * bon

—Uu jour, il sera iui aussi un grand  
 

po de bonnes voitures de Charrciiers à —Des éleciione auront lieu prochai-

—Allzo Dykeniau, de Aibert, comté
de Cuichester, à fait une chuto es tra-

| versant la voie furrée à Belmont. Le
! marbeareux qui était ivre « dooué la

Montréal, Ii y ens, mis cides pe sont nement à Untario duns Jen cumté sut- | iête contre Je ruil et u rogu use b'esuto
pas au débaroadère du chemin de fer! vants. South Bruce, South E»sez, | »1 réricuse qu'il va cet wurt deux beu-
du Nord.

lieutenant gourerdeur Robitsille
a ourert l’exgositiuvn cfficiel'ement cette

cérémonies de l'année dernière, comme
l'exposition n'est elle-même qu'une répé-
tition de celle de l'année dernière, un
vrai eliché.

Il y a une chose qui m'a feanpé à
l'exporition et que je ue puis m'cmpê-
cher du regarder comme entachée de
ridicule. Vous voyez, par exempie, 90
épicier qui & transporté dans le palais,
de l'exposition une partie de son mags.|
sin d'épicerie. Le tout est told avec;
$010, ot vous soy«z sur le tout tne pau.

Carte avec les mote: ler prix, imprimés
en grosses lettres. Prewier prix, pour-
quoi? Lon a jamais po savoir, Il yu
aussi un merchand de quincaillerie qui
Y % instailé One partie de ton magasis.
Je revois id les mêmes vatils, tours,
moulins, roues à émeri, acheté aux
litais-Unis ct ailleurs et que ce marchand
exposc depuis quatre aoe. Celui-ci aussi
va recevoir un premier prix. Pourquoi ?
Bien fin quile dira.

li y ausei plusieurs exposants de ce
genre. Je pretends que cuis n'est pas
Bue exposition, mais simplement ue
foire, bon permette À ces marchande
de vendre leur marchandise sur les
lieux, et la foire eat complète.

d'arsête iei ma eritique. Dans une
prechaise enrrespundance, je vous ferai
voir l’autre oûté de la médaille.

XXX.
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NOUVELLES GENERALES

La cité de New-York 8 une detze de
$97,500,000, sur laquelle l’on paie
$6,000,000 d'intérét apoatliement.
Le trésor municipal de celte grande

cité (d'un million d'Ames) débourse so.
nuellement environ 830,009,000.
Comme oa ie voit, c'est autant que le

trésor fédéral à Ottawa.
Muis on se plaiot que la cité de New-

York est de nouveau entre jen aies
d'une bande de voleurs comue-du temps
des Boss Tweed ct ses associée. La oor
ruption aurait gagné tous jes départe-
ments et un comité de citoyens vient
d'entrepreodre vos enquête, qui promet
de ncanda:icuses révélations.
—Une dégêche de Victoria, Colom-

bie nogiaise, mande qu'à une réanion
du comité chargé dos préparatifs la ré-
eption du gouverneur-gébérai et de la
privossse louise, M. Bunster a demas-
dé qui avait satorisé les Chinois à élever
un sre de triomphe ? Un lui a répondu
que c'était je comité. Alors il a décis-
ré qu'il ferait tout en son pouvoir pour
empêcher les visiteurs de passer sous cet
aro de triomphe. Cette résolution a

Nord Revfrew, Eust Simuoe et South
Waterloo. Ces comtés étaicnt repré-en-

après-midi. (ja été une répétition des 160 par M. Wells, Wigle, McMaster, |
Robertson, Miller, Murray, Cork et
Liviogsione, qui ac sont présentés com-
me candidsts aux dernières 6é.ections

| fédéraies. Seuis MM. Miler €: Mursas
oat 616 battn ct out éshé in proie pour
l'ombre.

— —.

A L'EXPOSITION

Ducidément, la températare ne veut
pas favoriser l'exposition de Montréal.
Gare à elle, déjà quelques jouraalistes
ont sur les lèvres je mut *‘ pessimictes.

Tout de mèwe ii faut admettre qu'e. €
fait éprouver de fâcheux contre-tenpe
aux visiteurs. Mardi, par exemple, la
journée s'était annoucée sous ler auspices
les plus riantes,
Es qucigues heures, dix mille per-

soanes étaicot réuvies sur les terraine de
l'exposition. C'était vo va-ct-vieat, vu
bruit de voix et de ricanements qui 10-
diquaient une gaieté générale.

oat à coup os aperçiit un point
soir à l'horigon ct “uc.ques minotes
plus tard ia pluie tombe par torrents,
Et de la foule joyeuse qu'on se plai-

sait à voir défiler sur jee Lerraine, 11 ne
reste plus personne chaque visitenr
n'est réfogié !à il au, dave les Line
ments, tenter, poulaiiiers,beugeties, etc,
tout est eotabi.
Le bruit que l'on remarquait ue io:-

tant soparavant à fait place au silence,
comme le beau temps s'est incline de-
vaut l'orage.
La temsête qui avait présidé à la pre-

mière ouverture de l'exposition u <alué
également l'ouverture officielle,

Cetre foie, pour avoir été do courte
dorée, l'orage n'en a pas été moins
violent, Toutes les tentes de le presse
ont été renversées, et à l'intérieur du
palais de l'industrie, l'eno est cotrée par
pluvieurs fenêtres luisnées ouvertes ct
n avarié quelques marchandises.
Le calme s'étant rétabil, les visiteurs

se disperièreut de nouveau par groupe,ici

 

et là, sur le terrain de i’ position, et le |
reste de la journée ve passu au wilica
des plaisits, des amusements Sans nom-
bre.

a —¢QIDS=—

BIR CHAE. TUPPER

Sit Chae. Tupper r'ewbirque avjout-
d'bui pour ls Cup .da uvee MM. Beudosi
et Blumbart.

Contrairement à 0 Qu'uu à annoneéé,
la santé de Sir Chus. c'est de bsaucéup
améliorée... feit sousire ses auditeurs. —

{ Glevgirry, West Hastir gr, Muekoka, ; res après.

St-Jean, N-H.

20 sept,
La votativn pour i'éicction de deus
représentants à In législature loesle pour
le comié de Kiogs aura lieu mcroredi
prochain. Len candidate minirtéricle

| sont M. Morton, rollicitenr-général, ot
; M. Fiemcling. Messieurs Toyior «i Rix
; Price ve préscutent dans les intérèts dy
| parti oppositionniste et M, Suath com-
me indépendant.

—Dssk petils gaïços de madame
George Hapiy, Saiut-Martin, jounieat
avec un fusil lurque toui-à comp la
branche d'un arbre proses ia Vétente de
l'arme. Le coup partit et toute Is
charge alie se loger dune l'estomae da
plus vieux des cafauts,

—Ue roi a été eommis la awit der
u.ère au bureau de poste de la baie Ver
te. Le mitre do poste leis cent
prastees sur la tsble de rou bureau et sor
tit. li revint quelques m'outes après,
mais l'argent avait dixparu.

Vilawa.

20, sept.

Sie Richard Teap'e, d'Acgieterre, €
cu uo6 entrevue avco eir John A. Mac-
dooald aujourd'hui.

—Quatre-viogt-sing hommes sont
partis aujourd'hui pour aller travailler
sur le chemin do fer da Pacifique, à
Yale, Uo:ombie anglaise. Les joutoa-
lices vron: payés 82 5O par jour et les
oharpentiers $3 DU.
~ Les nommés Lsmarre et Béinoger,

seousés d'avoir volé une somme d'argent
davs vba pecsion de Holl, ont été com
damnés à subir ieur proeds av prochain
terme de ja cour criminelle à Almer.

Terente
Toronto, 20,

Geo. Garner, convaincu de rcoel, a
été condamnéà douse mois de priron.
—La compagolo Ge colonisation de

la presse à élu un ovaveau conreil.
—L'ez-constable Bennett o's pas

péri dans le nuofrage de vapeur Asia,
11 avait heureusement perde sna
et s'était embarqué our l'Africa apièe
Is tempête,

—C'est aujourd'hui que devait reve
vir madame Kesult pour viriter les
walades qu'elle nvuit pris sous see
ine, Mais comme de roison la charla-
tune s jugé à piupos de ne pes reparat-
ire co cette ville cd elle 6 fait’ tant de
dup.

 

Dovane.~La somme d'argent perçus
à le douane, le 20 sept, ent a$2908.02, 
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ODURRIER LE LEVIN

Petites nouvelles.—La corporati.0

doit faire diligence pour les réparstions

* du plas incliné que 'on » comm>océes

co matin au débarcadére.

—Viogt-quatre immigrants arrivés par

des derviers vapours coéaniques ont été

engagés par l'agent de NM. Manning,

Maodonald et Cie, à roison de 83 pur

jour, pour travailier au ehesin de ter

ds Paci
—Plosieurs animaux importés, quu

l'on avait placés dans la cour du Grand-
Troms, se sont égerée mardi durent in

nuit La plupart ont été retrouvé»

hick soir.

Les troupes anglaises.— L’Angleterre

retire peu {pea ses troupes du Cevads,
Le lülème régiment quittera Fulifaz

baibewont et à l'avenir ie garnison
cousistera eu un régiment d'infanterie,

trois core d'artillerie et une Compsgnie
d'ingéuicurs royaux,

  

Tontroucéc.— La vourclle do la mort
& M. l'abbé C, A. Richard, ci-devant
mesire à Lévis, est controuvée. On mu
sait par comment ni pur qui cctie fsusre
nouvelle avuit dié 1épaudue daus Je
diocèse.

Religieux.—Jeudi, le 14 soptembre,

eommeuçais le suint tempa du osême
chcs le» Trappistes, les Chartreux, es

Carmélites et autres religieux d'ordres
austères. li foire à l’âques, o'er

dire qu'i: durera sept mois !

Accidents—M. Cabill, ci-devant de
Québec «t aujourd'hui rétidant à Saint-
George, Brauce, (xatioait un cheva:,
oes jours deniers, qunnd tout à coup
l'animiel (91 entoys uoe roade en pieine
figare.  M. Corl Wort affaiseé sans cca- |
puissance sur le sol et ‘e médecin à été
maodé. Celaici à déclaré que la bres
sure n'était pus dubjgereuse,
—l5 potit u.0usse faisant partie de

l'équipsge d'un osvire en chargement
su Saguenuy, cet airité à Québec di:
wanche matin, "ur lo vapour Suiguency.
et a été tremporté sur un breocard À
l'Hôgitas de is marine, ll souffrait ter-
riblemeot d'ube chute qu'il avait faite à
bord.

Fièer —VUn confère de Québec dit
que la fêcre typhuide vxerce guelques
ravages davs le taubourg Saint-Roch.

t'amphelton.—O6 à lu dans von dé-
pêches que vendredi dernier, un voi avait
été commie au bareay de ju:te de
Campbeltoo.

Quelqu'» jours auparavant, Jeux
étrangers étaient arcivés à Campbelton.
et leurs manières riogulières les avaient
fait remorqués. Leur sigoatemcnt avait
été doncé aux conducteurs de cunvois
du chemin de fer Intercolonial.

Samedi sir, comme le convoi tenait
de quitter Batburet, te conducteur ob
serve deux hommes qui ve “achuico:
entre ie fourgon et le char de bsgages

Li les fit cutrer ians le char ot là cons
tata que cs deux inditidus répondaof
au vcpalemeut qu'on inl avait donté.
Li voulut k> arrêter, mais, quoique le

consui courut -n cé moment à une v.-

tesse de trente milles à l'heure, ils s'é-

latcèrent sur ia toie. On ariëte le con.
voile plus jromptement pos-ible, lu
conductesr croyait bien retropver deus
oedavres. Cupendant, on ue telrouva
aucune trace des voleurs qui étaient
rouiés à uve distance de vingt pieds du
terraseniont.

Le limier Skefingion retrousa leurs
pistes à Newosstlo et de là dans les be
à Carleton Ua fit des recherches Minu-
tieuses partout,mais ou ne découvrit rico.
Comme dc coutame, 1! est permis de
etoure que le iitnier s’est trompé.

le costume Jes flous lait supposer
Qu'ile ot américains.

li n'y pas de doute qu'ils sont er
losinée d'opérations daos le provivcos
maritimes.

Militaire.= L: licutensnt colonel
Cotton, Inspecteur des compagnies d'ar-
tillere de campagne de is Puissance, «
passé en revuc hier, nu comp de Lévis,
la compagnie d'artillerie d: campagne
de Québec. Le succès n'a pas été
moiudte que celui obtenu ies années
pré-édemics en prreille oozavion.

Le parti vice-royal—Qn mando de
Victoria, Colombie anglaise, que le
vaissens de guerre C'mus est arrivé
avec le marquis de Lorne et fa princesse
Louise, mardi svir. Le parti vice-royw
B'a mis pied à terre que le lendemsio.
La route de Kequimsuit à Victoria, dis
taveo d'à peu près trois milice, à été
très bien décorée. Us voit numbre
d'arcs de triomphe chargés de flours,
guitlaodes, ete. Dix mille étrangers ront
on ville. ;

te be stop.—NenFicctours oe
seront pas peu surpris d'apprendre que
dans Lévis ot ses alentours on ne peut
pas trouver do pierre pour répaor la
oôte Suaw. Elle restora done dave cet
état jusqu'à ce que la neige vicanc
tomplir les trous que ia pluie à creu-és.

  

Maritime.— Le vapeur océanique
Sarnia, arrivé hier, à été rudcwent
éprouvé prur sou premier voyage. La
travoraée » été excessivement mao vajse.

Le Sarnia est uv boau bâtiment de
BTR pieds de longueur, : 33 pi-de de

 

 profondeur, 40 pieds de largeur et jou.
ont 8,850 rt. Il peat doover

pts de 00706 5
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VOIES oo. PAS ANAa TUREJERA nee - cre 7

tout aocommodement désirable à 1:0
passagers de cabine, 80 do deozidm-
classe of 1,200 d'entrepoot.

teGp

COURRIER DE QUEBEC.

Monorablement acquitté—Ls cont
des comuivsuires du bâvre de Québec a
débouté uvec dépens la pisiste contre
M. Jonezh Kugène Liehance, pilote, ne-
eusé du naulrugo du steamer Acadian,
sur l'Île aux Lièvres. lan preuve n cous-
taté abondamment que ce pilote, reco:
Bu come uv de nos plus firs mario ,
n'était nullement en faute, Lu fables
so du lu lumière de l'Île wuz Lièvre»,
00 Férseinbiunce nves les luwièren que

porteut les vavires, l'appugition subite
d'une lumière semblable à celle de l'Hie
sux Lièvres et la disparition de celle-ci,
vol élé ics seules causes do l'accident.
Du rate lo capituioe ct l'équipage out
rouvé que M. Lachunec avait é'é tout

le tewys & son poste, jucelie i is waio,
prenant fuutes les précautions requis».

la poursvite était dirigée pr M.
Alieys. M. Lachauce dtsit défendu por
M.G. Amyot de in société Bluvebet
Amyot et le letier,

Votre Dame de Lourdes — L'uutori-
té vucié-iantique à choi la chapelio
Notre-Dame de Lourdus de Buicr-Sau-
veur pour es réuoions du Tiers-ordre
qui densent avoir sieu chaqre dituanehe
3 tae heures en quart de Capriwidi,
La gremiére asscmblée à eu vieu dian.|

che dernier ; il ÿ avait plas de trois
couts personnes.  

Heconstruætion. — À Vactivité que
‘00 mel à FECOLIIFUIrO es msiscOx, OÙ
peut espérer que dits Quelques ots, On
0 ap: reeves pins ive tracee de l'incendie
à Saint-Ssuveur.  

Mort d'un pennpier.— On auaonce is
wort d'un poipiez qui cu Gislutué Occe- |
sions n'étuit distingué par va bravoure|
et ou hobivté,. Ka fet, M. F. X |
Martinette était bien l’un des prise :
ucuifs wewbres de lu brigade du feu dont
ti faisait partie depuis tu fou Jation, iy
u vise uns. Perdaut (es ivoen ics, on
‘@ retrouvait toujours 1d cu ily uvait.

 

| du deoger. }
M, Mortivette avoit afparteou, avant|

l'organisation de potre département du
feu, à plusieurs compagnies de pompiers
indépendantes, et sou père fut loi même ;
un pompier modéle ; le Viellard perdit *
la vue A ia suite d'vo roceodie.
Iiuy a plus davs le brigade du fou

que quatre pompiers dost l’rotrée date
de la fondaiiun ; ce sont MM Pierre |
Duval, U Farrel, Ls. Jewny ct Reddy.
Ou orgatise un es mowed ive (0D6-

railles du défaut qui auront lieu de- |
wain matin, i

Tous ies pumpicre y assisteroet avec
les pompes à l'iuGendic es vn corps de
mucique.
Eo signe de deuil, ler drapesux our;

les postes de pompiers fouteut à mi-wût. |

Oksèques. — Le furéraules de M. E
R. Frechette ont eu lieu bucr matin à a
bastique. Le douii était nombreus.
Meesieurs Augustin Côt”, Laurent Tétu.
M. Marcous, E. Beuudel, lease Dorion
et le dicteur Pourtice portateut Le
cuine dujoe'e.

M.l'abbé Audet, de “ilierg, à fait lu
levde du corpe ct :absuvnte. M. rubbé
Bat.largeon à chanté le service.

li y à eu chant et musique à l'orgue.

i

A Nant Koh —Un dit que les di-
vecteurs de lu caisse d'étonouie Notre-
Dame ont l'intention de faire construire
up joii édifc pour y installer Icurs
bureaux.

li est question de piusicurs cutre-
prises de ce geure et + gouvernemer!
devra aussi profiter d: ce mouvement
pour construire un bureau de, vste digue
du faubourg Saint-Roch,
Qu remarque aussi LOC jolie eb spe

cleude Wao CD Voie de construction
nu pied de l'escaier de la rue de
Couronne, pour M. Berrousrd.

Butraite—C'ent ve cévérend l'ère
Fiéves qui préche la retesile annucile
des 6 évepinstituteurs de l'écoie cor |
wale Lawl, commencée bier.

Témoin & {amends.— Daus uoe cau-
se de la municipaiité de Seint Ambroi-
ne coutre Ü. Falurdeau, pour vante de
spiritueux saps licence, lagueile cause a
été renvoyéo à raison de l'absence ;10-
tvogée d'ân témoin du bom de Jon
Dargle, celui-ci à été couiswné post
défuut dee comparution, à quataute
pi stres d'amende.

Pour le Saguenay.—Lo vapeur Et
Lawrence, capt. Barras, quittera lu
quai St-André, demaio matin, 47.300,

pout Ia baie dea Hal Ha! et Chicou-
timi, atrêtant à le Boie St-Peul, He aux

Voudres, Eboulements, Maibaic, Rivière

du Loup, Tadousso ct l'Anse St-Jean.
aller eb retour. .

Communication.—Peur à petit, le

projet de communiostion télégraphique
aven le golfe, proposé par le docteur

Fortin, devieut un fait accompli. [Vw

près uv arrangement fait avec le gouver-

nement féJérai, in compagnie du 66

graphe Great North Western vient de

terminer l'érection d'une ligne jusqu'à

Betriumis. Ses burcuox ront mainte.

nant ouverts en oet endroit, au Ssut-au-

Coohon ct & Portneuf. Les uvabtoes

Je ce télégraphe pour is navigation sout
incoatertab'ts. Ii vera d'un précieux sc-  

   

; qu'eles contenusent.

 

cours pour Les
BUx dangors ‘que présente ceitu parie
de ja côte.

2

FAITS DIVERS.

Accident fatal.-—Le Monde de Mvvs-
réal annosée qu'ue homme n été tué
tué sur le voie des cLure urbeims. Voici
les détuile :
Muxime Byocte, âgé de 81 ans, jour.

nalier, père de trois evfunte, domiciié
au No. 4, rue Cadieux, vitinge 8t-Jeuu-
Baptiste est mort hier matio à cinq heu-
ves dew snites d'un secident déprorube
sur lu voie des chars urbains,

Mardi soir vers sept heures et demie
il descend. it à pied lu rue Si-Laurent
lorrqu'es traversant :w voie ferrées, il fus
hevilé par uv des chevaux du char No,
18, sur lu ligoe de Is rue Ste Catherine,
sllaoe vers ent. Les chusaux étaient
laccés à uno grande vitesse. Le mal-
heureux souls À ‘eur pieds ct les roues
du char lai broyèrent fes ox des deux
jambes un peu plus bus que les genoux.

Les cochers de lu atslion, coin der
raes St-Lyvrent et Nte-Cutherite rele.
vèrent le blemé et voulareut lo traps.
porté à l'hôpital, Le mulheureux exi- |
ges qu'un 16 conduisis à ne résidences.
Là on fit aprebrr ie Ur, Puiterin qui
décara «8 blessures morte lus, piu-ieurs
uTIères syuDt Été rompurs et l'estom-e
ayant été broyé so: ten sabuts des Che !
Vaux, ‘

Le coroner à été notifié et une cugot-
le sérA teuue ee voir var ww cadaver de
Byette Prusieurs e-chers de prace, 1-
Wwnius de accident donorrout eur doe
pusition,

 

 

  

Catastrophe— Las joarnaug de Paris
donveut des détails sut is catastrophe de ;
Huu-teten. Cu trate dd: phutair étant
parts Le dimanche de Munster, Colmar!
pour Fridousg-en-Beisiau 11 perrune
GUO voyageurs, tous de trorstège ¢ use.

2 eucieuset aiemMiands.  Auretour, à 9
heures du sur, vb déruiiwment s'est
produit à ia siutiou dc Hugsteten, pres
de Fribourg, a la suite d'un vinlems orage ;
qui avuit fortement détrempé la voie.

Le nombre den morts depus-e cent et |
celui des blessés 300.
À propos de cctie lugubre affaire,

voici ce que pub ie l'Æ'rpress de Mul
house :

Este Jlugsteten et Gozrerherm, |
sa voie furine Sue ovurbe et passe sur uD !
reubiai que burdeot deux fusée remp'19
d'rau eo ce moment.

* Le train wrait 3 oe moment ace |
sises oraode titense. Ub dérsiiewent
ve presuivit, On DO seit [our Quelle Caure, !
la mackioe fut précipitée dans un des‘
fon-és qui burdent la voie, et | 8 wagons,!

   

 

poussés par ‘impuision acquise, monté-

feat los une eur les autres, broyaut

Jéle-udie les toitures et les voyageurs
Sculs, hs ona |

éctu:ere Wagoos restirent sur la voie, |
E'âce à in supture d'onc chuîne.
“Un prot se foire uve idée de l'hor- !

rible chaos que formèrent tous ces ws-!
gue< bruyes dans leur cÉroyavie chute!
asic la mure humaine qu'ils conte- |
talent.

La wait était profonde. Toute la
reèse eivistre élait éelaitie, par oter-
vues, pat le feu du ciel, ear en ce mo-
medt nome prondait un formidable
orage.

* L'alirmee: tép.odit vivement dun«
les etstions voisines, le 10810 resentit

dans cs vii.agua ct tes secours ariivè
tent.

* À ruinuit, plos de trois e.nts che-
YauE, ct dus véhicules de toutes tormce
et de tous genres se trouvèrent téuni-
«ur Je théâtre de la cutastrophe et com-
mwencèrent à enlever les blessés. Lu
trato rpécisi vint de Colmar, uo autre
de Fribourg, Le ramerèrent dans œu
vihe les bessés,

Les dragons de lu garnises de Colwur
ont été requis, et, transformés en bran-
eardiere, ont transportés les victimes,

eoit à l'hopitai soit à leuredemiclies res-
pectife,

+ La consternation cet géoéra'e daur
18 va.lée, car il est peu de famil'es cù
l'on n'ait quelque Victide à pleurer.”

 cupE> —

—Ne prenes pur la proie pour Jom-
bre,” le Kidoey-Wort peat vous trane-
former d'une ombre que vous éticz en
un homme de van:é roboste. Voiei ies
paro:es du quelqu'as qui avait sooffert
d’ube msiadic des rognooe et a qui
l'on coneillait d'essayer le Kidoey-
Wort comme rewède. * Je l'eusaietai,
wis Ce sera ma dernière dose.” Ce
rea cde I's guéri, et il la roconmardeu
muinteunnt i toos. Si vous souffrez de
maladies det rognons, DC Inanquez pus
d'en faire l'esvai.
—Le composé vépetai de Lydia K.

l'inkbam gecrit toutes !-6 maladies de
lemmos ot co éloigne les causes.
— lcs maladies de Bright, diabète,

10guony, troubles Grinaires, où wnludie
du tvie ne peuscat pas être eoptiaciées
pi par vous, ui par votre famille +1 vous
faite usage des Amers de Houb'one, ct
si xous vou ffeuz déjd de con maladies los
Amere de Houbloos cat la seule méde-
cive qui puiese vous Ruérie positive:
weut. N'oublies pan covet et b'echoles
pus de drogues à grandea réclames qui
ne feront que du mal,

On a besoin
L'un apprenti où de quelques petits

garçcns pour «fletr:Loer le QUOTIDIEN.

 

  

 
 

  qui ».ne expos s

À Lévis, le 10 septembre, à l'uge de 29
ans et 8 mow, vob décidés aprés und ine ‘a.
19 800rte ab ec Gho réesgos tion vraiment
chetionne, Matic.Addis Berube, ile de M.
duveyh Berube Kes obsbquen suront den
demain à & heures. Le convoi quittera la
résidence de M. bléruhé, rue Wolle. b'a-
runts et amis sont prise d'y assister.

Encette ville, le 20 du courabi, après
deux aunées ‘lo maladie souilerie avec la
resigmation d'un vrei cheetien. George
Carrier À l'âge ta 40 ans. 1) a remit len
fouctione se corducteur du Graud-Trous
pendant plus de onze aes. Le detons "tait
Aussi quertièr-maître du !Tme hatatllon
de Livin,

Fou service et su séjuitare aurnni heu
demens, 3: du courent à $ figures mn. M.

Parents et amis sont pries d'y assuter,
À Levis, ic PH arclemd e, à l'âge de 44

ann, eut donde Sauveur de la vale di
Bétichageie, Rew fine raitles gnront Hen
vendredi, demain, à huit heures ot deme,
Le convo: quitteru Ia scoudence du défunt,
rue Sauut-Lours.

——————————m—

Journaliers demandés
QUINZE à VINGI Jourtaller, trouve.

vont de l'emploi en t'udiersant uted ia.
teinect à

  

A GRAVE.
Ft hero,

18 sept, 188°,  
Maison a loner

4 }
Dans ta ii: Wail use may on con.

fa tenant din hatibires, Ryecan ans

|

 

siuucei Uneuvs pus bete sues
ve

frassession ined.

Sadie ns
PLLES Lod RVLY,

35 1e Wir
Josepovo

. ’ .

Dissolution
Aris vel AF oe pue Ment ee an Hour

sesetuhlve de lu 20: bir ove ate

 

sa t-deun-ia,tiate, da saint Fees h GQ

Le: < t-nuc ‘e 5 a-ut, il acte d'uiloa
du snimade ‘uw metabre< presents gue
pachr de CT adie BMAP se tre vai
1srutie,

 

Par ordre,
Cs Payt al. u

DAVID NOLIN, jur., weer aur,

Levis, 18 ac dt Ins],

 

COUR LE Clit
DIETRECL De EANeg RAI
SEEANT 4 SI, Bede

  

No. 12»

Jean Nacke, ce 1a pariese de Ste. Mari
capitatar de milice rlrentier,

1 mandeur
rs.

Louis Gagnon fu imém-dreuent: tour,
de ivnueur

 

Sesnieen vacaace devant i* preflier, le
ssizième vour de sej.teautre amis bust cent
quaue-visct-deux
Nuri ap arait par ie retour de Chis

sver, Honore Fecland, surce bref Je rom.
mation emañe ea crtle catse ot par Cofi-
davit de Jac nes Landis que — detrndeur
A (quitté soB duimicise dans lg jrov.00 die
Qacbec. #l quil ne peut être trouve cans
I ofiste ot de Beauce, cu il porc le ds
biens, dd est ordusité. su fie du

demagdeur par me-sieurs Blanchet, Amyot
el l'ulletes, <es avocats, que par Un user
lre-mebt a dire pubte deux bie ea tat zoe
franae Ann, + le Quel! 3 uroal"
pubhie à Levis et deux fa tance
anglaise dans le ft Dandy Terwata;h 7
journal publi en lo cite ode Que
defo deur soit usvgas de comparuîtee
devant cette cor ot répondre à l'action
ea vette causes <05 deux ute a compter
de 18 ‘teurieme publicution fu dt avers
Lissement «t qu'à défaut ; ar but de colaure!
dans le Git te: ai uà s0il permis au lemen-
dear de procera jugement ce fe dit
defendeur comme daus vie cau:- pur»
+h faut, !

(Signe) /. VEZINA ‘
suc

Vraie copie !
(Signe A, CHASSE +

but a.
Vraie Copie |

BLANGH&T, AMYOT & PELLETIEN,
Procs, du d-Msndent. i

On reconnatt nirerelioment|
que tes Pilules Cathartiques d'Ayer sont le

metlieur de tous les purgatiie employes dane tre |

farailles. Kits wut le resultat de longues et |

Laboricuma recherches courunmens de succes, of |

Tusage frequent qu'en font les Medreine dans

leur pratique. aibsl que toutes jee nations

civilistes, proure qu'elles sont ke muilleures et

fos plus actives de toutes les Piluies purçatives |

que la acience ait inveuters. Étant punter
compostos dr vegriaus, clies ne peuvent pro.

duire aveun Mai. Hous kt rapport de leur mé

rite intrinatque of de lour puissaner curative,

rulles autres Pilales mo peuvent leur être com. |
parues, et toute parsonue qui cu comnait les pro- !
priétde, les “mploietn œvlon qu'il sera pécreaulre.

Elles maintiennent lo corps en parfait ctat ot

assurent de fonctionnement rrgulier du mécansme

hemain,
Donors et efiracce, lee Pilules Cathartiques

d'Ayer sont epécinicment adaptees aux desoins

de Parpmreil digestif dont cles préviennent of

gaérietout Ines dérhngensente, sl elles sont admi-

nistrére en tmpe utile. Ou PHules som te

rwellleur et le plua sûr rembie puur les enfants

®t ke permmpes d'une conetllauioe delicalo,

avec lenquele Li eat mévemsaiee d'employer un
porgaiif anodin blen qu'energique

Trépare pur te Dr. J. C. Ayer & Cie.Lowell,

Maes; ie boo Lismows pratiques of analytiques.

Kn vents shes tous les l'hartgaciens.

"On demande
Lix où deuze ouvriers metiers Lrou-

veront de l'emploi en c'adreseant à
A GRAVEL

Etch min.

    

  

 

20 sept (AZ
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AMERS DE HOUBLUNS
* Lau maovais 4 l'inulile 8” 068 jamais

Imités où corirefaits ** Ceci est spéciaie-
luesé vraf d'une ruéde ine ae familie et
Îl ent prouvé postivement qua le 1+emède
imité est de la plus grande valeur Ausrl- .
tô« que 168 Amers de Houblons ms àl'4-
preuve onl été reconnus par le monde en-
tier © æme Is plus pure, la melllesre et
le plus précieuse crfecine de famille
Qu'il y ais sur ls lerra, plusieurs imits-
lons sargicant où l'en commonçe à voter
les articles dans lesqueis Ia pros. ot le
peuple du pays asient exprimé les méri-
les des Amors de Heublons. On caseya
par tous les m: yaos d inluire les malades
à faire usage de ses drogues, esp<rant
faire sde l'argent Azec le eréilit, La Lonne
rebormée des Amars de Huublons. Plu-
sieurs autres fobriquêr-nt das éHxirs res-
semblact aux Ames de {louhions avec
differentes devises tans lesqueties le mol
Houb'ous etait em:ayh eu vus le frauder
le pubic Tous ces jrelendus F-caisdes
sont des im:1Mllons ou des coatrefagonas.
M. fig vous en. N« leur touches pas,
N'ouployez que les viritibles Amers de
Boubluus qui nt uue crrbo de Houblon
vert sur le L'an: «je l'«liquetie. Ne vous
fi sé nuiqutre, Le plhis-mas:egs et jes
COTM=IGILIS FD picorfts cRtrs La
vente des Imita‘ions vu coutrefuguns,

lor sept 1282

Composé Végétal

   

Lydia Pinkham
  

  

(Cure positre pour tontes «x my a des
pénitlon at fool ans 11 OW ties
cg ney Colionte pu, ur ion du 6 xe
f winia.
Un roinèis peur La lemme Déconvert

POUT frm Cees pat nine tewe,
ips grande de uve med: w'

douar On MB ment

+

à Mfstoire
Uevrue te cn dite 40 19 hagrn

vine, fr doses ve
densorgu àpoer, <de 1. -

feruet sans 1a cure
naturel sur
pando de

prenciers pi .
‘onu d send

crivebt vosoRters,

1b Gi + la faibleces, nm fi :t00-:té, 44.
touit boit desir pes alimulans et renfie-
dt leyom

Ce seniment de lourd-ur, cotte pesan-
tear dans ie dus ert ti iours eûrement
guérie per e2n Lrage.

Pour is guctisn 43 dou eurs du ro
Enont, des deux sears, ce .0mj0s: BA
pas d'égal.

Le vurificuteur du <atz
Plrkhem exon era tous rest y
Ueurs du s8;,8 ol dutbuera -1 L.ÈMe teiage
de ta for kan cystine :e houme de ta
femme où de Ceifant Jreislez pour dee
vote.

ie camnpos- vig ial «ie Puriiosteur
Ju Sang sobt pré;ar-s ac Nos. 233 «t 35
Western Avenu-, Lyon, Mae. Prix de

Six boute.-le- ; ir 85 Boe
voyés rar la mal.c 0038 form- le pilules,
où de lusenges, eur r-ceptiva du jr.x $L
le boti- pou: chaçur. Madame Pokbam
Tepob! VOlOD! ets à LoL.ee eltres d infor
mations. Envoyez cn tizbre de 3 ots pour
un pamphlet.
Aucuu~ famille ne Jevrar rester sans

avoir les [iin.er pour Jefi ¢ «de Lyd.a EB.
t inkbam,

Elles guériesent la cousturition, chas-
sent ia biie et Légotge le fois. 25 ct om
bolte

SEFFeniu par tcve les druguistNg
To mai 1842. — la

LA SAXIFRAGE
Et un Reméde Efficace

pour tout-s les mule 11e des KEIN ot du

—FOIE—
Ii agit <prcifiquem nt eur les princh
UX organes, ier Josn~ 1: ‘a forc-, ti.

wise secretion de la bt» = puride les
tntestins.

Si vous êtes nt'eini ‘ec maladies qu‘oc

 

  

   t 1-# jeu
cme: fa cag

 

    tongs et “res.

  
  

 

 

 

| essionnent le œsuvels avr, Le froid, la

 

Lie, in dycpopzie où la constipation, ages
recours à xe seme ds fniarliitl-,

Dcraut le printem;s oi devre.t fase
vsage de ta SAXIFRAULS pour neitogar
ie Fyvième vita.
W@F"Ce rem: te ent ~~: fu par tons le

Pharturei-ne —+RIX 8: 0
26 mai (NS:-— le

 

ails S05
EXPOSITION DE MONTREAL

Du 14 septembre au 23.

EXCURSION
QUEBEC-CENTRAL
dusqu'à Sherbrooke et par le chemia

du GRAND-THONL joiquà Mo.tréel,
depuis

MERCREDI, 13 septembre jus-
qu'à VENDREDI,15 inclu-

sivement.

Les billets serontrends a louteq les
stations entre Lévis «t lizd:weil, bons
depuis le date dol. ur emission jusqu'su
2 Sepi, à 85.00

pour tout le voyage ei depuis wai ie 16
Sept jusqu'à V-mireëf le 12 Fept. pour

84.00
Aller ot Reteur. Tous les bith ts permete
tet.t d'arrêter à Sherbrouk » 6 ton allant
ou ER texchmnt durant cet os, ave de temps

Les tcu,us parlent de Levis à 2 p. me,
de in Jouctivu de Beauce À 9.43 a m,,
et 3.45 p.m. atrivant « Sherbrooke à

545 p wm ut 8 p tm. laissant Eherbroi ke
vus le Grant Aroue d Minuit et arrivant
à Nontreaià (308. w.

J-R. WOUDWAUD,
Gdrant-Gentral,

Loris (5 septembre, | 
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KENDALL'S
PAVIN CURES

  

   

 

  

Eg

! Ohemin de ter Intercolonial.
1

| ARRANGEMENT
! POCS Là

1882 Sa:s00 l'été 1882
= | LE LT APUBS

| LUNDI, le 3 JUILLET
+ [as tains le ce bumla de ter cartiront
; et arriveront à le station ‘te Lévis, tons les

Le meilleur remède inventé jusqu’au- ‘ jours (le dimanche excupié), oumae suit:
“erd'hui, parce ju'il eet certa.u dans vs |
dots ot ne produit jasdempoules. Lises |

    

  
  

 

, .
ocertiSicats salvants © Départ. Cdsb. Quere

La lot re euivaute du Ra Mons. Bouin, aeSen 73swm. Tacot curé rte la ; aroisse de Sic- Etre» oa Ta esse ww Tlbaæ.

fat ate àMLRohe Tea ton et malle... 1 154.18, IV am.
+ Chez Mons. ' Trait fe Fret... 2.30 pm. TAS pm
se J'ai fait usage dn + Ln Arricé

ore’ ue vm may vir ma Frxpress de Halitax
Gomsadte ofua bran la pity erie wisn LL. Div pin. 8.35 pm
Watisfaction Parti opi'uation lv cu re- Train d soxmmeds.
Uadde, j'ai vivre rahivite quai uu cheval
Doitens ei fait Là cultz-n : olé sm.
Res no bas in cl

de veute,
© Pletneaicat conrrin-a 2:

Me vette prvi aration. i+ me

 

ce licasig
ois de

 

ratut imp cire à

lemps du Tevigs de

 

1.10 pa, 1055 pm,
Siam Sebsw,

fes Trains pour HALIFAX et ST,
ILAN <  vnéeut dieomett § lob: dos
tuation, ‘» fimanck«, tandis que ceux

1308 vt alle. ce.
Tout te Fret...

Vavoir const..mment sou 1a main, «1 c'eut de Halifax ot St. Joan resteront à Camp-
pour cele, que js vous tu de vouloir bin Delon
Wen ore liv 11 bata ls?

‘isos le ter signage de cures
merveilleuves.

@reiment, Ua, 25 jausler 1881,

   

TDBN al & Cie, Messieurs —
$e crop qu’ il toma ir de voae
exprimee Mm nonomen poi’ aes
Vieafuits =: eta sqind oti0de
Ae votre lor imate <paviu Cure, dont la
céputslion eat #1 ian Lin Moa conia et
moi possé.lion- Un d'a va dao Taicur de
84,000 qui av 21 tds mauvas ¢ rin
ot que qual. wm teas .0+t"5001r4s ima.
wetty 08l4nusient comm: incurad)
comme un cheval Af
Te00rs, jo cousla A mo ‘
seyce Ans bott-illosti Koutul> Sparn

Ture. Go rome le out un » ei magique, ia
Walsisms bait:cgitia usoilie, et
cheval est anes ea portant que je

was, Le Dr, Di:k I'E Ligoours, etait
8 de cs ancles. et ‘2 (rents beau‘unp
Œintécôt à toat ce qui put ferorser ln
grofesaion a 1a justi: ii appa teat,

Votre 1- vous,
Jauts A. Wizson, Ingénieur Civil

AB KkNUA= SPAVIN CUKE SUR
LE LOuP2 HUMAIN.

" West F'ansi.arg, Vt, t5f:v. 1881,
Ant3.3. Krada.: & Ce, Mesvieure =

© XY e'Was euro mods, jms sute fait ane
Diésered à juintir= :n genou, Qu am--
us Que <'uvu. de ‘a grossir d'ane

* Srosse Bol: ol mMcausa dD-u.cour de
feuffrance palaut squers à c:.4 seme.
28s sans iot-r-1,t8.02, à 2ts q « j- com.

< MemÇu à fé.00 sage du Kenta.s savin
“Cute avec ics rea oats 8ti>fal-
sants.. 4 rem{~ 2 om; n-at ealere
Le tamer ~t « ‘at: Îtece ot la

culs i.ngi-mps qu il
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oe Me: ug ii
Losin jue pe Cou-

TP. Linsznx,
3, 81 boatei ie, vi ea uae

colle po. £5 7 Tras rs pLSFAUS ene
"ost er vn Met voue le egy Del 3)

vinir-s .% Bol. KENDALL & +
Boater Fa... Vt,
adresse surt cpt 1 Lk, f

Œn vente chez tous Jes phar.
maciens. :

LYMAN 84 =
Moutr=l. P. Q.

Aquuté-r perl. ,
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Cultivateurs! !
Les Fauch=-0s-+, LaTeanx

vouses de Coet:tt où Frere s0ût les mais-

Qfferts en vents dans ‘outs es :
paroisses.

< he 2, mcleau .

et Voison- :

Lou chars Poimar lalesant Lévis, les
Mandis, Jeulia et Samedi se rendent
lHrect- out A Lalifaz, et cous qui partent
les Lundis, Morcredls ot Veundredls, se
rei-lent directement à St, Jean

Les Trains sur lo Chemin do Fer Inter.
col-nel marchent d'après le tempe de ce
chemin de fer qni ost de quinse minutes
=n avant te ceri de Yardéc

D. POTTINGER
Burintendan: +0 chef

Buroan Ja chemin de fer,
Mouton. N BR, 30 juin 1382.

TRAVERS: DEL
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, STEAMER “ ORLEANS ”
! CAPITAINE BOLDUE.

Le vi à,1ès œardi à vepismbre conn en-
Cora sus v. yag:< jusqu'é nouvel avis, sf
le temps et 18 Circud-tances le pe.metien!
comme suit;

Des Isce, Ne Qriaxo

: 5994 M A ALM,
i 800 4. M. 900 A. M.

100 A M @ aM
13 FP M. 2500P M
3.30P M. sup M

| 3,37 P. M. 815P M.

Jours 1+ marché, ven iredi et samedi, à
Ja mode Lele

  

    

   

 

J COREAN.
CGRLOIAN

| Interme<diaure

TOUS CONtEAL A7 ++ id GUUTS.UVMeNE du Ch
nada et Ao Person: ivo ponr le

ans; ort deg Malles

Canadiennes et des Etats-Unis

1882 Arrangements d'éts 1384

CETTE LIGNE se compose dn
fiuissants dt-amers en fie de fee
classe eulvania, bâtie sat le ly te, d son.
ble cugla. Us sont cousienite à compar.
0(ts «tA his , Surpassoct les autres où
force, raptdité et confo:t rnf:rasat
touies ics amMiorati mg wo leraes qe
le perteuce pratique pout suygècer, et
vit Élit :à P.ula courte traverdve,

Vuisseaur. Tonna ze.
NUMIOIAN..... 810] 10a constructing)

ali 2400 apt dA Wyils
48.0 rapt J. Lb Dutton
Wg Lat Ro Brown

« 3530 Capt tieabun
Lio Lt Smt, R N. h

MORAMVEAN-..,, 3650 Lt Archer RN I
[VENUVIAN.. T3000 capt J. Ruchie
NOVA SUOTIAN.3 00 Capt Itichae taon

«3834 Ca, t Huet Wace
... 3200 Lt. Thompson

SABNATIA)
CIRGASSTA

    

B.N.R.
AUNTHIAN ..q... 705 Le. RB. Barrett.
R.N R.

NESTORIAN.... 1760 Copt. D J. Sat -e
PRUSSIAN LL. 8000 Cape À Mçbougan
SCANDINA N3t0) CaplJ PAHK
HANOVEPIAN.. Quthr Capt doi Stepping
BUESNOSAYREAN 3800 4; LJ S:ott

100 Capt Barclay
Jvapt Leds aie
tat Macoweon
00 Capt to J Mreczi-e
J Capt Jobu Brows
10 Lapt Mo re
10 Capt err
1300 Lapt My.ius

 
  

  

     

  
  

 MASTTUB
LLANALTAN.

  
  

 

L
NexFo  DLAND

LE S'ORLFANS { AIAN Capt Mctrath
ia plas courto entre ‘La route ocean:que

l'Amer.que -t Europe. (ctay jours
reulem-ne duo continent à l'autre.

LONUONUERRY a QUEBÉC. partant
dr LIVERPOOL chaque JEUVI À de
GUEBAC chaque SAMESI, (arrétant à
Lough Fayle pour embarquer el debar-
que des passagers et les malles allant en
rlande vu en Ecusse où en Venant. par-

diront

LE QUEBEC

  
PERUVIAN.... .... » Woe
PABISIAN Lo “sept
SARMAILAN PRES y”.
POLYNESIAN .....« HU +

Prix de passage de Juebec
Cabime oo... Lill, $7 et $0

iNe,00 les accomau.

‘>
   

Eutropont.... .. + DIMANCHES,

Dx L sce, Un Qers-:c.

1 23). m. 14m,

& 30 p.m.
Liepm 5.30 pm.

Si \rrits ta chapie voyage,~nadant |
+nû 15 StJos-pri de Le.is.

 

€

  

AGENCE A LEVIS ;

PH@ENIX |
DE LuNDBRES s Ni LRTERRE

Bespapralndite limiter des actionnaires |
: e ab). + pontr les Roue.

us payes Immod.siemoest e:
Tania,

i —

   

  

Un aseure à 5/20 Las PAIX poss.bie
Arrangements -peciaûx pour ies : tiases

s9.-es -t ausé! pou: grarque ot , rodails
da fe: use,

Le voussiuué, simul poor Lave et Jes
! campagure voisines, voli:rrtr ie ratroaage

to req amis +t du pahi c, pour cette con-
oyToes Lo» ageats pour 4 prix et ! paues, MYOrsbirment congue de tous.

P.T LEGARE, Agent gen-cal. JOSHUA THOMPSON.

3-04 M. |

Ï

in a3 |

Les steamers dr ta malle da Lirerpoo,,
Visremaieat, Se-deum. Mating et
more Par lireRt ooae sud

DE HALIFAX
HIBRENIAN ...........0 33 suis
AUSNTRI ON, 1214
NOVA SCOTIAN.... Lo... i} sept
HIBERNIAN ............ DS +

Pris de P1 price fH60 DiJean

2d.

  

 

 

 

fd EMES

  

  

BYENO=AYLEAN......... | si:
LLURNNE, . +
HANOVER] Fn
MANITUBA) «mp!

 

Cai. :+.et iits r-seau>
d'amener
Un m=dxin 1Xerimons se tnd.v enr

» Dibra Thidwme

€rnne.s8-meds daw Ae pour touts ae
partie du Caedn = ove Etats do. eee,
wnobe a Li spout 8 ioe les ports >
Mer du contitead.
Une al ôge 0:ve tan sl) 4-1 tes pas

anges À ts:1G4A00 de Liver, 031, julie
ru te G:a1 Naf-#-u0 LO16 174 SA Dertés Ee
tn, a 3 heures prèc.ées, pour 6 r-nire na
sleamer,

Tour 830 68 IRErmALioDs à i. tne: 5

ALLANS, BAB et tir,

ir yelaoe Bs

Commandanty ©

Les Steamers de la Malte de LIVERPUOL,

CHEMIN DE FER

ARRANGEMENT D'ETE
te. Atatie de7 Pos

LUNDI LEW JUILLET1982
Les convois circulerunt canne sait:

Dép. de Sherbro.ke
Eu Jet, Heauce,

  

 

vis et Qu'àbec..| 8 15 A. M. 7.06 A, 3.
Attiv. & Jot. Beance] 12.43 P. Mis BPN,

| à Lévie, ..., LBD16.40 +
Led taTres. Lèviol 309 + 7.00 +
| Dép.de Québec pour |
i dot. Beas, Shee, ;
| brocke et dite. |

vents cndroits 4 |
id Noisstio An-

bogie... 140 P.M 6.30 AM
Dep de Levis, oun) 2.20 + (1.08 6

! Atriv h Jet. Braice 345 + 19.30 0
«A Bherbro ki: 809 asrouf

» Do: de Lävis pour, 415 +
| Selugeph 10000!
Arsix à St-Joeapu .! 745 +

! Dep. de Vtdoseph;
peus Levis. . iva.N

Ariv à Lo. ' 0.00  

 

oD clare RIAL ERAD 1200 05
coarals de vovag urs,

les timing L'reuient sur Pheura de
! Moatr al.
TL Qub:> Crateul #016 seat chemin 

 

: de ir qut' cu Auf c‘lodres mines
d'urdals fu sitière, al ont en mda

temps + co-tale ce pis direct qu'is rait
eatf: 19
“quaces d- Le Nouveile Ang fares

J.-B. WOOLWARD,

 

sérant gau-ial, -
Love st Ailou a,grats Lag brideta vis-bovis
Tuste st Le te, Yribro.
>h boot. 2) juta 1847,

| L-vis ler mito

 

Avis Important
S'adresser au magasin Barré

Coubiissant 18 maninre dé Tutndre,
Blanc«4 Eriéor las umes au parity,

de sotlicite de vous une Com nande

Ja gars at. ai ants ourrAgT fa'en vi.
des me confor, ot de plus par te pro. ot
quaya gyate, ise plimed as soul mwa
eon lummagees ui bruce a.

Une spécialité prur les NOIRES
Tous vu “a5es garantis ou pat de paies

we.

J.-E. BRETON,
Munufacturier.

Cun des Rues St-Vulier el de la
Couronne

Vsd-vis is ous Kovaitar, S6-Hoch.
La taie 1340 —6m

 

‘Jessee Joseph, Jur.

VIRTUE PAEISLE PLIS Bi
Poudre de Londres

de jun der per ots seve dant à bon mer
ce; 0? à d--16.0 +R dde ta w@ouche À

» fatale

fLaveoe vores [Into me: liatre..$ > |
pe Là Eutrepoii 202000

COMPAGNIEDASSURANCE | Lm .

i SUR LE FEU Aint ;
1 1b, pour 43 gallons

d'eau,
A ut < 0. tot- de" 4 3 he + 0e

Caister de oo 1, Odhe
Tujoars -r mains - me. tra wit cna

. POU” led peinires rl (e3 uriintea,

Nos. 59 et 61, rue Lalbousie,
| BassE VILLE, QUEBEC.
 

i
io:piiards à vendre

Deux eorbola- is ea partait octre sree |
10.18.70: pouF lès sai. Où - À été ot d'hiver
tvenlre à due prix excesnivsment re

{aurts.
i 8 airesser à

| N FLAViuN BOY,
vus

Quebec - Central

à ac et Boston at L+3 prinsiçalee |

 

  

 

  

       
       

  

 
: Au dell de 300 machines à crudre

vendues par mois.|

| RAYMOND
y Le arstitenre machine À coz tr: du mon
de en vente an dent Vers lu prix.

| Pourque: v<s tas-hinos se veudent.olleg
.Areluction ? B:ponse . Nous venduns ces
‘machines à uitprix pire ue Lou
tenses aarchaids du grue de mschineg
à coudre
Nous vrnons d'«n ab tor au deld de

! mille (1000) aégeat comptant, pour vendre
“te auneu, bi nous n'étins ee1l-mmgt

| Qu’agents «1 que nous aurons des c.anLiige
sions à payer pOur les faire vendre, | dy,

| drait x«udre cod ruachious aude de
; $ao.00,

{Un RAYMOND vaut deux
| autres machines ordinaires.
i Nous citerons potr an mom-nt no gg.
Radio où Lu veud-nt des ON fuger de Sew.
York ** toute p-rsouns rat pu 41 y a deg
rois de vruzt par cent, 30 079, ot feux
piantres $ 1.50 extra à payer par maichre
venant les ktite l'u.4 et que c’est l'acte.
teur qui psie tout «via, De plus nou
pouvrrons que chaque ag: nt qui \eud co

; macbites da port: es porte reçoit une
vommission de trente trou et tiers par ceat

t 3} 110 ; c'eatsà dire qu'une p-rsonne qui
y échôte Qude ces + Biagers ” pourle prix
de 845 OÙ dune 615.00 de co:nmisaion à

| celui qui veut lui veudre cutte machine

* Au-a. ils cout oll.gee de vendre $4000 of
$50.00,

| Nore promettons dv vetvirs les méme
! machinos pons $15 00,

| Le nouveau RAYMONDestla
machine la pius aisee à faire
fonctionner.

J Agrots den:antoe dans toGs les androits
dn ia province de Qube. pus venders Les

| afférents ma hiurs 3 coudie ruiranito -
| RAYMEND, RIWVAL, WANZER
WHEE Eit «t WILSON, WEED; WHITH
bc, l’esilouj)urs comme dd habjlude |e
plus gras | asso: time nt da continent.
Nous asus LoUjOur> € tala ies machi.

| mes cibiut ment vouecs,
Nourelle inv. a far motte le Rf,

eur les bobines i cate-dodu RAYMOND
sans Ÿ tutcher «t qu wiles 10. 24t Guba
«une 00 füst4u cle fi,

| Toute person 1> deærant preuire uae
.Bgruee les à écnre -aéd =-weat parue
que dan d'ielq'e à p0 Site fu, : VAONA es

y Cemdaines de d-wsad.
«Nous ax--26 6 soie sde p.4 frurs person
| BES PUT QUÊTE MARAT.

© Nous avous toujours be navetis of a.
tallies pots Lats erie dr uebines à
coadre, au {Le vs Ad mille, Lusle, eû gros
et ou ders}

usparyiot:s F112 a demar Jo,

‘Gervais et Turner,
| 349, BLUE s AIN I-JO4BPH,

; Tis-à-01< la Long": 7 itiun, St-uch, Québec.
Difs 34! — an

   

 

  

 

A vendre ou a louer
À lowvis, vue Eden. c:it- sist- et ma

i Quifiqu Laitos, as" - tout « —5 lépnu-
dances, maintentut ec:upte per M. Ge
bnel lomi-va.

 

ACE—
La maison voine de Mesars (et BK

| Couture, Bec magasin, hangars, 4 o,
—r— ;

| Une maieo:r on face de is mu: 20 d'éce-
i Ma, tue M George
| S'adrvsses à

Gixtropôt du UOSSIT et F3ERE Ag-nt | ; C.-W., LAURIER,
oest-Vair, 96 Sauveur, Yuèbee. 79, tue r'ommercincs, Ago ! Dame Vie RTIENNE sAMFON, Lévis.

£7jain 1882 —3m à Levis, 39 «er, Levis 33 mat ‘#s, Ta: st Juse h vshorie l'église N-D 4 murs Inc
meEEE — —— me - —pme -    

 

vBULLLETUN LU QUOTIDIEN! hippique et de dinir au cercle! Et il le In arracha. —Si je sais comment le frotte.
‘ 21 septembre :282. cou il n'avait pas wis les pieds, —Oh! le brutal! cris Del.’ ment brusque de ls paume de te
wpe= mea = depuis l'avant veille. sphiue. Il m'a fait mal. main contre un objet lisse a pu
Le it d'un Duel Na toileite fnt vite achevée,, Tiens! jo sague, ajouta-t-elle | produire Ulle é-oston, je veux

s suites - et il revint au fumoir pour con-,vB imontraus le paume de 5a ! ètre pendu !
j gedier aa chanteuse, qui devait … —DL'abord, monsieur, vous nemain. 
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- Pan F. Uc Borscosat.

(Sue)

en avait fait nn petit musée
il y avait laissé, sar un

Areagoir, Ia boite, la malencon-
‘treuse boite de pistol-ts ; et elle
Tefasqrait à ce point qu'il l’au-
tait vo! tiers jetée par la f2né.
‘tre.

El opta cependant pour un
moyen moins radical ; et, tout
em écoutant distraitement les

* ecaliscs dc sa jeune atnie, il
: arrête dans sa tête le programme
“de sa jouruée. 20°

Il y a-sit justement à l'hôtel
Drouot «ne vente de tableaux
qui l'intcresgait. Il décida qu'il
© ixait se retreliaper an feu des en-
« chères et qu'il passerait d'abord
chez Gulland pour le prier de

ndr le écessaireau pr
qu'il vondiait ;

Bt sur vett- sage résolution,
él laissa Mlle Delphine & son
<pérette et il alla s'habiller.

[| se proposait d'aller après la
- Vente faire un tour au concours

! répéter à deux heures.
| Elle ne l'avait pas dit, mais
y Coulanges connaissait sa manie,
| qui consistait à prétendre que
les répétitions, les auditions et
autres exercices à l'usage des
artistes dramatiques lui pre
naient une grande partie de son
temps.

! Il n’en crovait pas un traitre
| mot, seulement il lui plaisait de
faire eemblant de croire, à seule
fin de ne pas lui consacrer son
après-midi.
Quand il reutra,elle avait quit-

té le piano, et elle était occupée
à fureter parmi les objets qui
encombraient les consoles.

Elle l’avait accontumé à ces
façons famuilières, et 11 les souf-
frait, mais cette foie, il se fâcha
tout rouge et il y avait de quoi,
car elle venait d'ouvrir le nêces-
saite d’arnies et elle jouait avec
un des pistolets.

—Qu'estzue
brus juement?

+

ue c'est, dit-il
es jonjous ne  sont pas faits pour les petites

Biles.

 

Coulangrs était vif, mais il
avait l'âme sensible, et les souf:
frances dee femmes avaent le
don de l'émouvoir.

I] posa le pistolet sær le dres-
soir et la blessure, dit-il
—Je n’en mourrai pas, dit-elle,

mais, c'est égal mon petit Charles,
tu aurais bien pu t'y prendre un
peu plus doucement.

—J'ai eu tort chore amie, et
je te demande pardon. Que
veux-ta ! Je n'aime pes à te Voir
jouer avec les armes à feu. Un
ne sait jamais si elles ue sont
pas chargées.

Et puis, du diab'e si je pre-
voyais que j'allais t'écorcher de
la sorte. Voyons un peu cette
lésion grave.
—Tu ris, sans cœur !
—Non, ma foi ! je ne serai pas

obligé d'amputer ta jolie menote,
mais j'ai du te faire grand mal.
La peau est arrachée.

--Uh ! oui, bien arrachée. Je
suis sûra que j'en ; portetai la
marque.

devriez pas ignorer que j'ai ja
vau tres fine. Enenite vous me
a bailles belie avec votre objet
lisse. Je suis certaine que c'est
us clou qui m'a déchirée.
—Un clou ! répéta Coulanges,

tu réves, petite. Ou ue plante
pas de clon dams la crosge d'un
pistolet.
—Un :lou...une cheville...

tent cs que ta voudras. Mais
pour sûr, c'est pointu. Regarde
un peu pour voir.
Le docteur prit l'arme et l'ex-

amina de près.
Sa atupeur ne fut pas petite

| quand il découvrit entre le talon
e la crosse et la sous-garde le

tête d'une vis en acier qui faisait
sur le bots une saillie d'un demi-
centimetre.

(À Continuer.) 
he

  

Udil. Vailicres & Cie,
Horlogers-Hyoutiers,

No 86, Rue Commerciale o 11,
Céic du Fassage, Léux .

& toujours en mains un assortimes
eompiet de bijoux. tel que MONTRES,
#0 Es. BAGUE» atJONG.
Moatres et horloges répartes avec ani: et

mrennttes.
Levte, 7 juin 1960.

Nouvellement

LA MAISON

J.B. MICHAUD
Vient de recevoir

Un Grand let de Serge Noire
vous

Costume des Etudiants du Coltège Levis,
Qu'il v-udea à 1808 à 20 nour cent, 68
has des prix ondina:res, Agalsment, nn lot
de Twoede binb wk, 4 Biotles & Habe,
Winseys, Toile du ’oin, indienne, vic., oto,
Anast: vn graul on da capols de ca.

aluhour sages § one moitls pris.

 V@rAllez au Magaun du Bon
Marché.

J.-B. MICHAUD
COTE DU PAIIAGE.LETS.

Reçu

   


